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Le collectif français Ordinateurs-de-vote / CRII-Vote a publié le 5 novembre un communiqué de presse « Le vote électronique en question : les parlementaires donnent de la voix et les institutions internationales tirent la sonnette d'alarme. », évoquant :


	des parlementaires demandant des réponses « face au silence de l'administration et au manque de transparence qui caractérise le dossier des machines à voter » ;



	des sénateurs proposant l'abrogation pure et simple des machines à voter ;



	une étude juridique du Sénat indiquant que « le vote électronique ne répond pas aux espoirs qu'il a nourris » ;



	un groupe de travail monté par le ministère de l'Intérieur pour étudier le sujet (et qui doit rendre ses conclusions sous peu).







On notera notamment dans les propositions avancées par certains l'« ouverture sur des plate-formes mêlant logiciels libres et systèmes d'exploitation propriétaires (Microsoft). », alors que l'on sait que si le logiciel libre est une condition nécessaire à la confiance dans le vote électronique, il n'est en rien une condition suffisante (voir notamment la réponse de P. Muller dans la causerie APRIL « On aura beau publier le code source sur internet, on ne sait pas vérifier si chaque machine dans chaque bureau de vote le fait bien tourner, du moins de façon réalisable à l'ouverture d'un bureau de vote. »).





L'APRIL est présente au sein du groupe de travail Vote électronique du Forum des Droits sur Internet et a participé aux premières auditions pour veiller d'une part à ce que le logiciel libre ne soit pas présenté comme la solution ultime dans la problématique vote électronique, et d'autre part à ce que le contrôle citoyen soit préservé.
Rappel sur les ordinateurs de vote utilisés en France :


	les Nedap (fabricant néerlandais)/France Élection (importateur) fonctionnent avec un système propriétaire



	les ES&S (fabricant états-unien)/Datamatique (importateur) fonctionnent avec un système propriétaire, et la communication de Datamatique  est peu crédible « Piratage et clônage impossibles », « Dialogues cryptés 100% sécurisés », « La machine à voter électronique garantit un niveau de sécurité maximum grâce à un système d'exploitation propriétaire et donc non piratable, à plusieurs mémoires indépendantes et à un dispositif de scellement de la machine avant et après les élections » (cf.


http://www.artesi.artesi-idf.com/public/article.tpl?id=12562 )



	les Indra (fabricant espagnol)/Berger-Levrault (importateur) fonctionnent sous Microsoft Windows...







Cf. aussi les divers journaux LinuxFr.org que j'ai pu écrire sur le sujet.
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